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3ème DIMANCHE DE L’AVENT 
12/12/2021 – Année C 

 

Chers frères et sœurs, 

En cette saison un peu morose et terne surtout quand il n’y a pas de neige ! 

En ces jours où l’ambiance n’est pas des plus réjouissante, 

Voilà que l’Église nous invite à la joie ! Plus encore, nous ordonne d’être dans la joie ! 

« Complètement décalée !? », « Hors sol » !? « On n’a pas la tête à cela » etc. 

Et pourtant, justement, tel Saint Jean Baptiste, l’Église, sachant lire à la fois, quelle est l’aspiration 
profonde des hommes et, quelle est la réponse que Dieu donne, ne peut se taire ou changer son message 
car, de fait, la possibilité d’être remplis de joie est à nos portes… 

Ne voyez-vous pas les anges qui se retiennent pour chanter leur Gloria (et nous avec eux !) et surtout, 
Dieu notre Père qui s’apprête à donner au monde et, à chacun de nous, son Fils et toutes les grâces liées 
à la solennité de Noël ? N’est-ce pas motif de joie ? 

Voyez-vous, ce matin, Lou va faire sa 1ère communion. Elle va donc recevoir pour la 1ère fois son 
Seigneur dans sa crèche intérieure qu’est son âme… Ce sera en quelque sorte pour elle déjà Noël comme 
cela l’est en fait pour nous, à chaque fois que nous communions… 

Eh bien - je pense que tu me permets de le révéler à toute l’assemblée - toute cette semaine, Lou fut 
dans un état de joie et d’excitation presque difficile à contrôler ou contenir, d’après sa maman ! et je l’ai 
vérifié mercredi lors du catéchisme ! 

On comprend cette joie qui t’a envahie toute cette semaine et, depuis même plus longtemps, mais qui 
n’a fait que grandir jusqu’à ce matin ! s’apprêter à recevoir Jésus, en faisant même plus que de Le prendre 
dans ses bras, comme l’ont fait Joseph, Marie et les bergers, puisqu’il s’agit de Le recevoir dans son cœur, 
il y a - si on y pense - de quoi effectivement être joyeux plusieurs jours avant ! 

Eh bien, voilà pourquoi l’Église fait sienne les paroles de St Paul en nous disant : soyez dans la joie du 
Seigneur (Gaudete in Domino) et même en insistant : je le redis : soyez dans la joie. Pourquoi ? Le Seigneur 
est proche. 

Noël est dans moins de 15 jours ! 

Aussi, pour nous aider à vivre effectivement joyeusement ces jours qui nous séparent de cette grande 
fête, la liturgie nous a mis en présence de saint Jean Baptiste. 

Un saint qui pourtant pour certain - et cela nous est peut-être arrivé - peut apparaître plutôt comme -
pardon St Jean Baptiste - un « rabat-joie », au caractère rugueux et au message repoussant… 

Or, si nous regardons bien, c’est tout le contraire ! Toute sa vie fut empreinte de joie : 

Lors de sa naissance, son Père Zacharie, libéré de son mutisme, a éclaté en louanges… c’est le 
Benedictus qu’on reprend tous les jours à l’office des Laudes. 

Plus encore, avant même sa naissance, Jean Baptiste lui-même, tout juste conçu depuis 6 mois et 
encore dans le sein d’Élisabeth, a tressailli d’allégresse, nous dit St Luc. 

Et St Jean nous a rapporté ces paroles du Baptiste lui-même : l’ami de l’époux, il se tient là, il entend la 
voix de l’époux, et il en est tout joyeux. Telle est ma joie : elle est parfaite.1 

 
1 Jn III, 29 
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Et l’Évangile que nous avons entendu s’achevait en nous disant que, par beaucoup d’exhortations, il 
annonçait au peuple la Bonne Nouvelle. Or, par définition, les bonnes nouvelles engendrent la joie. Donc, 
quand il s’agit de La Bonne Nouvelle, raison de plus pour que la joie nous habite. 

Ce qu’il y a, c’est que pour connaître cette joie profonde et intérieure qui provient de la rencontre avec 
Jésus, il faut un terrain qui Lui permette, non seulement cette rencontre, mais aussi de demeurer en nous. 

D’où ces trois indications données par Jean Baptiste, à savoir : 

- La première : « Que celui qui a deux tuniques, en donne une à celui qui en n’en a pas et que celui qui 
a de quoi manger, fasse de même. »  

En d’autres termes, avoir un cœur généreux qui soit attentif aux besoins des autres. 

- La deuxième : « N’exigez pas plus que ce à quoi vous avez droit. », auquel on peut joindre le 
« contentez-vous de votre solde. » 

Une invitation à l’honnêteté qui peut sembler banale et évidente mais qui ne l’est peut-être pas tant 
que cela, dans une société qui pousse à l’avidité de l’argent, à posséder toujours plus et à revendiquer 
bien plus de droits que de devoirs… 

- Enfin la 3ème instruction : « Ne faites violence à personne, n’accusez personne à tort. » 

Je ne commente pas, l’actualité s’en charge suffisamment… 

Frères et sœurs, 

Ces vertus humaines de générosité, d’honnêteté, de conscience professionnelle, de maîtrise de soi, de 
douceur, de bienveillance ne sont que le terrain préalable qu’il nous faut travailler, comme on prépare 
une crèche, pour y mettre ensuite le santon de Jésus ou comme Dieu s’est plu à préparer et parer la Très 
Sainte Vierge Marie de toutes les vertus avec sa pleine coopération, pour y établir sa demeure. 

Travaillons donc - avec l’aide de Dieu - à cultiver les vertus humaines et osons faire un véritable examen 
de conscience en particulier sur notre générosité, notre attention aux besoins des autres, notre 
honnêteté, notre façon de gérer nos droits et devoirs, notre rapport à l’argent, aux biens matériels, la 
fuite de toute violence verbale, physique, psychologique, morale ou encore le rejet de toute fausse 
accusation… 

Et n’oublions pas au passage que le sacrement de la Confession est un merveilleux instrument à notre 
disposition, non seulement pour être pardonné de nos fautes dans ces domaines et dans d’autres, mais 
aussi pour être fortifié par la grâce afin de succomber moins facilement au Tentateur qui veut nous faire 
perdre la joie et nous faire plonger dans la tristesse, son alliée favorite, car elle fait perdre l’espérance du 
salut. 

Le Saint Curé d’Ars disait 2: 

Montez dans le ciel, demandez à tous les Bienheureux assis sur ces trônes de gloire, ce qui les a conduits 
dans ce lieu si heureux : presque tous vous diront que la confession a été le seul remède dont ils se sont 
servis pour sortir du péché et se réconcilier avec Dieu. Oh ! que les saints qui sont dans le ciel sont 
reconnaissants à Jésus-Christ d'avoir établi ce sacrement ! 

Que l'homme est heureux, puisque, après avoir perdu son Dieu, le ciel et son âme, il peut encore espérer 
trouver des moyens si faciles pour réparer cette grande perte, qui est celle d'une éternité de bonheur ! Le 
riche qui a perdu sa fortune, souvent ne peut point, malgré sa bonne volonté, la rétablir ; mais le chrétien 
a-t-il perdu sa fortune éternelle, il peut la recouvrer sans qu'il lui en coûte rien, pour ainsi dire. Il n'a, pour 
cela, qu'à recevoir le sacrement de Pénitence. O mon Dieu, que vous aimez les pécheurs ! 

Frères et sœurs, 

 
2 In Mgr H. CONVERT, Le Saint Curé d'Ars et le sacrement de Pénitence. 
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La joie véritable, c’est le Seigneur qui la donne, en venant renforcer sa présence dans l’âme qui suit les 
indications du Baptiste qu’il nous a données pour préparer le chemin.  

C’est pourquoi St Paul, tout en nous disant d’être dans la joie, nous invite - en évitant toute inquiétude 
- à prier et supplier, tout en rendant grâce. 

Comme l’écrivit Saint Josémaria3 :  

« Tu me demandes un conseil pour remédier à ta tristesse.  Voici une recette qui vient de bonne source, 
de l’apôtre saint Jacques. 

— Tristatur aliquis vestrum ? — Tu es triste, mon enfant ? Oret ! Prie ! — Essaie, pour voir. » 

Oui, prions plus que jamais pour que le Seigneur permette que nous vivions en vérité un « joyeux 
Noël » et pour que la joie, qui est déjà en nous à l’approche de cette solennité et qui nous fait par 
conséquent rendre grâce en priant, ne cesse de grandir. 

Prions Saint Jean Baptiste, la Très Sainte Vierge Marie et tous les saints de nous aider à grandir dans 
les vertus indiquées dans l’Évangile, à faire de bons examens de conscience et à préparer nos confessions 
de Noël. 

Notre Dame, Saint Jean Baptiste, les anges et tous les Saints savent ce qu’est la Joie du Ciel que Jésus 
veut apporter sur la terre aux hommes qu’il aime ! (tout comme nous qui avons déjà fait notre 1ère 
communion savons la joie que la communion apporte à l’âme) 

Puissent-ils donc nous aider à ne pas nous en priver ! 

Ce serait bien triste des chrétiens tristes ! surtout à Noël et même avant Noël et même après !  

D’où le « soyez toujours dans la joie ». 

Que Notre Dame de Joie et le prophète de la joie qu’est saint Jean Baptiste prient donc pour nous et 
nous avec eux pour que notre monde, qui en a tant besoin, vive un « joyeux Noël » ! 

Le Seigneur est proche… Ne l’oublions pas ! 
  

 
3 Chemin n°663 
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PRIERE UNIVERSELLE 
12 décembre 2021 - Année C. 

 

 

 

 

Prions pour les ministres ordonnés de l’Église afin que, soutenus par notre prière, ils continuent leur 

ministère de la Parole pour nous guider, comme Saint Jean Baptiste, sur le chemin de la conversion et 

de la joie chrétienne. 

 

 

Prions pour la Paix dans le monde. 

Demandons à notre Sauveur d’aider en particulier les chefs d’État, les responsables politiques et les 

militaires afin qu’ils permettent – par un exercice juste et attentionné de leur devoir d’état – que les 

hommes vivent dans la Paix le temps de grâce qui vient. 

 

 

 

Prions pour tous ceux qui souffrent dans leur corps, leur cœur ou leur âme. 

Supplions le Seigneur, de susciter en nous des dévouements généreux et des attentions délicates qui, à 

l’occasion des fêtes de Noël, leur apporteront Joie et réconfort. 

 

 

 

Prions enfin les uns pour les autres afin que nous sachions préparer les chemins du Seigneur en ce temps 

de l’Avent. 

Demandons au Seigneur, par l’intercession de de Notre Dame et de saint Jean Baptiste de nous aider à 

grandir dans les vertus indiquées dans l’Évangile, à faire de bons examens de conscience et à préparer 

nos confessions, afin de vivre Noël dans la joie véritable. 

 
 
 


